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L’AVENIR DU BOIS fameux mar .nd

magasin qui aura

—Le ca 
des écoles

—L'entreprise du grand hôtel est encore 
manquée

—Un nommé Terreau est mort subite
ment durant la grand'messe à l'église St. 
Koch.

—Comme c'était prévu le jury a refusé de 
croire qu'Alice Ansell avait été outragée 
pour la première fois par les soldats de la 
Citadelle. La preu a révélé qu’elle était 

vieille garde.

Des gens qui n’ont p-is Phabi i 
tude de réfléchir bien longuement, 
ni de regarder avec beaucoup de 
soin ce qui se passe autour d’eux, 
s'imaginent que la consommation daine 
du bois est si active qu’il n’en res
tera bientôt plus assez pour les 
besoins de l’humanité et que, par 
conséquent, le prix du bois de ser
vice doit augmenter jusqu’à ce que 
cette substance devienne un objet 
de luxe.

Il est bien vrai que la consom
mation du bois est beaucoup plus 
rapide depuis quelques années, 
que la produr,lion naturelle, et que, 
par conséquent, la réserve de bois 
diminue. Mais nous sommes loin 
de l’épuisement et nous avons en
core bien du chemin à faire avant 
que le bois nous manque ; sans 
compter que plusieurs nations en
couragent d'une manière très subs 
tantielle la sylviculture^ en accor
dant des primes, des exemptions 
de taxes, etc., à ceux qui cultivent 
le bois.

Mais ce qui nous rassure c’est 
que l'usage du bois diminue et que 
cet article se voit remplacé dans S1 
un grand nombre d’usages, nar 
d’autres matériaux plus durables, l'avoir 
Le fer, l’acier, le papier mâché, la 
terra cotta remplacent m ainteriant 
le bois dans bien des emplois dont 
il avait autrefois le monopole. Non 
seulement on remi lace le bois par 
le fer, mais ou fabrique môme du 
bois artificiel, soit de pulpe de bois, 
soit de paille broyée et pressée, 
soit même de glaise comme le fait 
la Terra Cotta Lumber Co qui a ses 
ateliers à Maisonneuve.

On fait donc (les planches et des 
madriers en bois artificiel, ou fait 
des déconnages et des moulures en 
papier mâché ; on fait des tables, 
des seaux, des cuvettes en pulpe 
pressée

Mais c’est surtout dans la cous- 
1 action proprement dite que le 
h -is se voit souvent forcé mainte
nant de céder la place au fer et à 
l’acier. Les solives enfer sont en 
usage dans toutes les grandes bâ

ti n des membres de la récente 
convention des marchands de bois 
Américains, à St-Louis, faisait re 
marquer que la demande pour le 
pin blanc avait considérablement 
diminué par suite de la substitu
tion de plus en plus fr-quente du.
Ici nour le bois. Un fait • aujour
d'hui des chassis de .fenêtres en 
ïe> ; ou iemplace les lattes par un 
treillage en fer ou des plaques de 
tôle, de ferblanc ou même d'acier 
remplacent l’antique bardeau pour '' 
les couvertures, tandis ..tu 
planchers se font avec des carreaux 
en lèrra-r.oita. On trouve souvent 
dans les journaux spéi iaux des" 
annonces ventant la supériorité 
des cm niches t n fer, de plafonds 
métal 1 ques, etc.

Le principal agent du change- 
meut que nous remarquons dans 
l inage respectif d bot- cl du fer 
est, s.m- doute, le coû relatif de 
l’un ou 1 autre de cvs maléi iaux 
par rapport à sa duré 
point, le fer a un grand :v nlage, 
car il se vend très bon march ■ d'
puis quelque temps tan lis que le 
bois a sensiblement tvn lie.ri

On parle de remplacer les tra
verses de bois de nus chemins de 
1er par des traverses de 1er ou 
d'acier, et si ce changement peut 
s’effectuer économiquement, on 
aura fermé un des plus considéra
bles débouchés du produit des fo
rêts.

rdinal présidera à la réouverture(Service S/eeial)

UN MARI RESSUCITE 
Louisville, 

d’un hoir
20 oct.—L’a rition sou 

ait mort

ic tom he puns le cime-

de-
fait

que l'on cm) 
uel sa veli vtans et uuq 

er une magnMiqu 
Hère de la Incarné, a 
grande sem-ation a 1*<

Charles Lasour, il y a envir n six 
quitté un jour sa femme et ses trois e 
(lisant qu’il allait assister à

élèvi
vise ces jours ci u.. _ 
i y ville (Kentucky).

niants, 
réunion re

ligieuse 'pii se tenait clans un village voisin 
et qu'il ne reviendrait qu’aprés avoir achevé 
un u avail dont il avait accepté l'entreprise 
dans le

Nouvelles ae Montreal
Montréal, 20 oct.—James Curran, vieil- 

d- St Anicet s'est suicidé en prenant du 
1 s’était e-gagé dans les liens du 

environ trente

s environs.
On l’a vu le même jour à la réunion reli 

gieuse, mais il a ensuite mysté 
disparu. Dix jours plus tard en 
fermiers ont trouvé trouvé dans un 
corps affreusement décomposé d 
que l’on a pris pour Lasour. L 
celui ci s’y est elle 
fait enterrer le défi 
mari, et fait élever e 
nuinent sur la tombe

lard
poisonrieusement I
mariage il y a 
femme l’ayant

; mais sa
laissé quelques années après, 
1. Il était adonné aux li-hoimne il demeura seul 

qneurs enivrantes et depuis.a femme do 
mpée; elle a Üeim es il ne paraissait pas jouir pleinement de 

ses facultés mentales

Bieursmeme tror 
mt comme l était soh 

nsuite un coûteux mo-
Une dame 1 

larmes raconter 
jeune fille, âgée 
sa demeure.

Il paraîtrait

la soirée
la compagnie de “ Thi 

La jeune tille avait fait la 
l'acteur en question lors de 
Montréal.

Le détective Carpe 
des recherches a jiu f 
fille avait été vu a 1 
pagnie des 
mainc démit 
billet pour 
lv jeune acteur.

tables au su 
du la jeune 
cette disparition m 
pense bien

•st venu tout en 
.is lundi dernier sa 
était disparue de

nx ans plus tard, Mme Lasour, con
ue qu’ci lo était veuv-i, s’est remariée 

jeune et r che fermier. Celt
s, et les époux" viles plus h ne temps

ne tille ailvalent encore connut 
pleine lune miel* lorsque Lasour vient ,!<■ re 

Il a sommé la fem
de

mi elle rencontra «Tdes ttetcui 
d against lu-r.” 
connaissance de 

passage à

nier après avoir fait 
découvrir que la jeune 
hôtel Richelieu en com- 

acteurs de lu troupe de la se- 
décuuvert qu 

acheté par

par
vhumloMH

use avec La- 
Elle vient d’intenter

avait été malb

en divorce a son 
'abaudonné, et, d api 

ne peuvent

mari, poui 
loi de l’Etal•s la lo 

(qc lui dountlei trilmn
gain dé cause

NfcV-V,. . k avait ét<MAITRE DE EOR( • E * 
\VASiir\<m-N, 20 oct. Cèttè fois ce n’est 

pas li cocher qui a enleve la riche héritière, 
c'est tïïi jeune forgeron, Arlington IL Har
desty est «on nom. Il est établi "ici depuis 
trois ans, et a toujours travaillé à son

De l'antre côté de la rue, 
an petite boutique, se trouv. i 
spacieux et bien tenus d'un Jr 
riche marchand

est dans un état des plus lumen- 
La mèreijet de sa jeune 

fille dit qu’elle
fille

ne comprend pas 
mais qu'elle 

é enlevée par 
lit parlé- plusieurs fois 
tille a déjà montré des 

est probable qu'elle 
les th-'âtresde New

qu
ystf

n que son entant 
lont ellé i»v

la scène et il

juste eu face .le 
• ut les jardins

ick
les affaires, 
de dix lie

lual

est aujourd'hui 
Vmk :

ILa fille 

qu', pu lui
uni pie, Anna, est

procurer l’argent paternel 
morte depuis quelques

la- public n’ignore pot 
uel iuvs années la prostitut 

ville îles pro| 
ut scs résultats dés 
ei.tlr dans notre 

I, état de choses ae 
les appréhensions légitimes de plusieurs ci
toyens distin gués du pays, qui tous semblent 
animés du dési 
terrible 
(lopulatioii

ils ont l’intention de citer devant 
bimaux une foule de jeunes filles, qui pas
sent leur vie dans ces maisons malfamées, 

tireuses de trouver dans les fruits du 
; de quoi pourvoir à leur misérable

itoyens ont déjà pris l'ini 
lient et hier encore, M.

ini que de

iportions alarmantes et 
uslreux se font déjà res-

années et depuis son 
lui plaire et se plait à

i doit lui re 
•mimes consi 

sa mère et d’un oncle

ic l'Iu ritage paternel qu 
nir elle a aussi hérité de s 
râbles de la part .h

mil edi dernier, Mie Cammaek parti dt 
hez son père pour Baltimore pour aller voii 

des amies.
Elle fut rejoint à la gare par le jeune 

forgeron qui la conduisit d’abord chez un 
ministre lu culte, et ensuite à l’hôtel Saint 
.1 unes eu ils s’en 
de M. et Mme A

just ne vnti.-remciit

i remiser ire 1» 
fléau qui menace de ravager notre

r sim • ri

registt èrent sous le nom 
L. Hardesty, Washing

Plusieurs ci 
de ce iiionven 
phe Béilard, collecteur, venait à 
continuel' le feu.

Dans la soirée du samedi le forgeron et 
su jeune épouse complétèrent leur voyage 
de noce. A la faveur des ténèbres ils se 
ren firent h la maison de pension d 
homme et y passèrent la nuit

* Le matin Mlle Cammarek retourna eh 
lui disant qu'elle revena 
personne ne se douta de 

; auraient pu rester ainsi foulé- 
tmoureux de M1U 

ick, n’avais pas écrit

k jours à Bait

u jeune
Il est rumeur que le 

’ i pales maiso

sèment aux Etat 
que 1'employ 
u de varies i

d'une de 
commerce en 
•lit de s’enfuir

fie

«’u

d y perdait
h s énormes.
Avant-hier, il ne fit qu 

ion à son bureau et ne unira pas 
a femme reçut de lui une b- 

- il lai déclarait q 
i puiser largement ia 

m faire fact à .

iit de Bals..n pèi
ivait la pas

chez lui.

mt été entrai- 
caisse de son 

i pense# de jeu, 
(dus lui d le 

urd h ni

pendant deux 
' perde, des explications à sa 

positivement ajoutant 
• Ile n'avait pas vu liordestw le- „

î-'iuefie
y

patron poi

p. re se rendit ;i Baltimore où il vil 
entrée dans le registre de l’hôtel et trouva 
usai le certificat de mariage à l’hôtel de 

ville.
A son retour il s'en suivit 

geuse qui se U rmina par l 
jeune tille pour la maison -

Aujourd’hui la ourageui 
vil dans la petite cabane de 
ombrages du p

nice tu: mncurc
moulant enlevé, il -se voyait auj 
dans la nécessité de prendre la fuite

Pour sati-faire maiheureuse passion, il 
avait ainsi réussi à «duetaire une somme de

Son père, qui jouit d’une fortune assez 
considérable, a offert aux patrons de l’eta
blissement de rembourser le montant dérobé 
mais cca derniers n’ont point encore accepté 
I offre et désirent livrer le coupable entre les 
mains de la justice.

r

une scene ora- 
•lépart de lu

de pens

jeune femme

de son père

LE BILL MCKINLEY 
Paris, Vf) out. Le Fuiaho publie aujour

d’hui l'article suivant sur le fameux tarif LE

SALON-DEVANTDepuis que le bill McKinley est en vi
m" préccd' 

lab e cadenas que le 
viennent de placer à leur

gin ur, les journaux ami 
de détails sur les inuiden 
la fermeture lu f 
Etats l
Les dernières heures à 11 douane 
être homériques : cinq transatlantic 
arrives avec cargaisons pleines assez 
pour debar mer sous l’ancien 
nier. L'Etuvria

|U1
Est la scène. de bien des tragédies et 

omédies domestiques. C est la que la jeune 
de de la maison reçoit son amoureux qui 

Vient toujours à bonne heure et participe 
. ml's aux efforts faits pour user l'ameublement 

regime °1**’ -, f ,urni pur la Metropolitan Mfg. l'o. C 
| !.. <|«e le mini.tre ,1e 1„ relie

e, • re e—611 I In uit et eouronne l'union mi.trini.iiiial.
ue.e.eill.e per de. heurrah» frénet.juea. | * al„. Ii,.i .. vi, .

i.™ An,tnmm feraient pei.p tre hen I „,ui„ |„
•le moins crier et de moins surélever leurs | 
droits. Mais c’est leur droit, et il 
ri'-n à dire. Seulement ids feraient bien 
réfléchir à ce qui va leur arriver Ils croient 
que l’Europe ne peut pas se passer de leur 
cot n, de leur sucre, de leur pétrole et de 
Ictus porcs. Ils se trompent. Leur 
grosse cliente est l’Angleterre 
est pratique, elle ne ]>ertl pas son 
récriminer et à crier.

Ije Tl MK* dit que, depuis la signature du 
blocus continental i>ar Nupo • on 1er, il n’y 
avait pas eu en Europe d’événement com
mercial aussi important. On peut être sur 
q.ie des gens qui ont résisté- au blocus conti
nental sauront résister au bill McKinley 
ls-s colonies anglaises fournissent tous le 
produits par lesquels les Américain* croient 
tenir l’Angleterre.

Dès la rentrée du Parlement, le gouvet 
ment anglais préparera îles mesures néces
saires pour la protection de ces produits, et 

peut être, certain qu’avant |>eu l'Angle
terre se suffira elle-même et fournira 
autres pays d’Europe une partie des pio- 
dt its dont ils ont besoin et que leur fournit 
actuellement l’Amérique.

Ce mouvement de résistance se produit 
même au Canada sur lequel MM. .MacKin

uùDans nos villes, les trottoirs 
bois dispa a ssent graduellement 
pour faire pla-e aux trottoirs en 
asphalte ou en ciment ; on a même 

de tôle pour cet 
•ssai du pavage en 

blocs de bois de la tue Cr, ig 
Mt ce sera une compensation

Le charbon est le coinbnstilile 
universel ou à peu près dans les 
villes où la consommation de bois 
de torde a diminue de moitié de 
puis vingt ans.

La marine marchande ne veut 
plus guère que des navires en fer, 
ce oui a ruiné l’iudus'rie maritime 

Québec au- profit des localités 
où le fer et l’acier sont à bon mar 
cljé Le navire moderne a tout en 
fer, coquille, élançons, mats ponts 
etc, les canots de 
en fer, en tôle ou en acier.

On pourrait allonger de plu
sieurs' colonnes la liste de ces subs
titutions, et le mouvement est loin 
d’être arrêté ; quoique déjà fort 
sensible chez nous où le bois esta 
bon mâiché, il est beaucoup plus 
actif dans les pays où le bois est 
rare et le fer à bon marché, comirn 
en France, en Belgique, en Alle
magne, dans le sud de l’Lu rope, 
dans les états du sud de la répu
blique américaine et dans tous les 
étals de l’Amérique Centrale et mé
ridionale.

Il n’y a donc, pas lieu de crain
dre l’épuisement des réserves de 
bois, ni le renchérissement exagéré 
de cet article, au moins tant que le 
fer sera plus profitable à employer, 
il y aura toujours compensation 
entre les ..-atèriaux dans la mesure 
de leur utilité respective et le sol 
terrestre recouvre des mines de fer 
inépuisables.

T.n,, -us une mm
osayé des plaques 
usage. Mais si l’t de selon 

Metro
poli tau Mfg. ('•> 

Ceci nousn y <1* ne à vous parler d’ameuble 
perte de

lecture des

t de maison, mais ce serait une 
• le temps que d'en faire ici une loi 
ciption. Une visite au No. 557 
vous sera olus nrofitable que laplus pro
annonces, mêmes quand

intéressantes que les ué»tresl'Angleterre 
temps à

ci sont aussi

Metropolitan Mfg. Co.
de

557 Rue Sussex.

»

s. u volage sont

L’HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. d.

Médecin et Chirurgien 

Au No. 89, Rue Slater.

ley et Blaine croyaient pou- 
il faut espérer qu’il st- prod 
les pays dT

ricains veulent obliigt-r l'Europe 
Or, quoi qu’ils pen- 
• leur système d’ina- 
de nombreux cas de

faire comprendre 
la libre Amérique, 

publique est encore j 
pie l'argent de quelques- 

Ce ne sont pas des droits frappant les 
marchandises de plus du double de leur 

feront changer les principes 
l’Europe. Et puis cédera 

set virait de 
de

nger leurs jmi 
lies Américains) d«

à

pection sanitaire 
trichinose aux Etat

toyen# de 
la nnnt<

y »
8-Ul

libres ci 

importante

valeur qui 
merciaux de 
que cela

veulent bâtir une 
côté du laquelle la mûri 
rail qu'un jeu d’enfant, 

tirai.-1 bien leur f

rien ; les A men
tion à ou- 
ez eux, ils 

muraille d"Amérique, à 
raille de Chine ne se-

vt-nient faire de la protec 
\ ils veulent s’enfei mer oh

M Ledieu, du Monde Illustré, 
s’étonne du silence de la presse sur 
une brochure de M. Faucher de 
Saint-Maurice. Nuus ne l’avons ni 
reçue ni vue dans nos parages.

Mais s’ils 
u ils ne resteront par encore pe: 

es années les tributaire de l’E
«ml

de longu
pour tous les articles de luxe, ils se 
peut considérablement.

Et comme on le faisait très justement 
remarquer, leur amour de la protection leur 
a fait renoncer à une parcelle de cette liber
té dont ils sont si fiers. Ils ont donné au 
président le droit d'augmenter comme bon 
lui semblera tout tarif qu’il lui conviendra 
—les thaï nines ont donc abandon m 
partie ,«e leur pouvoir ; 11 n’y a en cette 
matière que le premiei pas qui coûte. Il 
est vrai que c’est peut-être justement n ce. 
but que tend la politique de M. Blaine qui 
veut faire grand et qui rêve d’être le Bis
marck américain.

vient d’adresser aux évê- 
ns une encyclique dans

Le pape 
es i ta lie

lauuelle il prot-ste contie l’aciion 
du gouvernement italien qui a violé 
la liberté et le- droits de la papauté 
et du catholicisme ; il accuse les 
francs maçons de bouleverser la so
ciété moderne et invoiue les priè
res des fidèles pour la papauté. ii
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Etoffes a Manteaux
Nos Etoffes à Manteaux ont 

reçu avis qu’elles auraient à 
disparaître au plus court délai 
mais pour dernière consolation 
je leur ai donné l’avantage de 
de s’esquiver à n’importe quel 
prix et cette semaine les pra
tiques peuvent s’attendre à 
des prix incomparables dans 
ces marchandises.

FIfiEO!
Cette semaine nous vendrons 

au delà de deux mille verges 
de Drap Ottoman noir et brun 
aux prix suivants:

Draps Ottoman ancien prix 
$l.bO réduits à $1.00 

Drap-s Ottoman ancien prix 
$2,55 réduits à $1.50 

Draps Ottoman ancien prix 
$3.00 réduits à $2 00 

Draps Ottoman ancien prix 
$3 25 réduits à $2.00

Imitations de Mouton, 
Draps frisés, Sealettes, 
Draps Fantaisie, Drap 
Xapp, tous les Draps 
à Manteaux sont ré
duits afin de les écou
ler dans le plus court 
délai.

cfc ai
Rue Ri 
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f
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U
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RUE RU
OTTAVManteaux pour Enfants Toujours ei 

Le St<
Le plus Consider 

Le Miei 
Le Mieux Choisi 

tMeiilc
—QUE-

Nous avons un très joli choix 
de M .nteaux pour ei faut et 
fil'ettes de tous les âges que 
nous vendons vec la même 
libéralité que les autres inar- 
chandi-es.

MARCHANDISES . 
de Premiere Classe ■ Partit i

P. S.—On vend 
chandsdeCam 
Prix de Montrai

Si vous avez besoin 
de marchandises fraî
ches et de première 
classe profitez des 
avantages que nous 
vous offrons de vous 
les procurer à meilleur 
marché que les autres 
magasins one à payer 
pour les mêmes mar
chandises.

Thos. BI1
115 Rue Rideai

Nouvelle
D’ETAL

Ulsters, Gilets, Sc 
etc., etc., pour Daim 
viennent d’être étalés, 
nombreux clients et 
voir le tout II n’est 
de blaguer et de par 
faits aux manufacture 
prix au-dessous du 
quelques soit l’endroi 
tées nos marchandé 
marchandises nouvell 
aux saisons sont torn 
dance au *♦ Magasin I 
il n’y a qu’un seul pr 
prix sont marqués cls 
prévaut la vieille d 
Profits, Ventes nomb 
ge nt comptant rend le 
et satisfaisantes pour 
et acheteurs.

PALMER i

HOUSE
53 & 55 Rue Sparks. C’est l’endroit dei 

C’est l’économiqu- 
Pour Ulsters,- Gilets, Ta 
Vasques, Bonnet*, Manc 

Et pour les enfanti 
Tout ce que voi 

Vous 1« trouve 
Pelisses, Capota,mm Venez nous v

318 Rue W

L’EMOLSiON
«l’Huile <lv FOIE <tv MOKl’E

SCOTT
Guérit la

PHTISIE
Quand elle est incipiente.

Son Goût rassemble à celui du Lait.
Méfiez-vous des imitations et 

les véritables flacons envelt 
dans du papier saumo

in’lit lez

Chez tons les Pharmaciens. — Prix, 
50 cents et $1.00.

SCOTT &. B0WNE, Belleville.

I

i

meilleur original disponible

Dans quelques jours nous 
avertirons le public de la 
date de l’ouverture de nos 
Echantillons de Fournaises 
de Passage et de Poeles de 
Cuisine, a Charbon et a 
Bois.

E. G, LAVEBBÜBE
& CIE.,

Christian & Cie.
Commercants de Charbon.

EASSIN ZD TJ CA2ST A.ZL,-
En dehors du Combine. Adressez vos 

commandes à C. Christian, Agent, Ni.-olet 
House, Little Sussex Street, Ott

Peinturez
Vos Bâtisses en Briques

-AVEC------

LaPeinture a Briques plates

—de—

HOWE
Préparée dans toutes

LES COULEURS.

fÇSBVoevs»! ■ Mt etlle i'iiMeM 
EwJy la CrU$ots d* Q+udrn 4»
RScS ü4tr*à

Htm* dans le traitement dM 
iffectiona du Larynx, dja Hronchea, 

Poumons, principalement dans 
les fcitmchltes chroniques et lea 
Catarrhes. Cette association présent* 
de grands avantages, même en l’ab
sence de maladie véritable, quand on 
l’emploie seulement dans le but de 
fortifier une poitrine faible on on 
tempérament délicat. — Ces deux 
médicamenta se trouvent réunis dans 
les Capsules deBerthécréosotém 
dans laquelle la Créosote de goudron 
de hêtre se présente dissoute dans 

bulle de foie de

d* Foi* dé

des

morue p
rement recommandable, puis

qu’elle eat préparée pardes procédés 
qui, seuls, ont mérité Vapprobation 
d* l'Académis d* Médecin* dt Paria

Hèr,

VRNTK KH OROS : MaISOS FRERE, if, FUS 
Jacob. Paris, et principaux droguistes 
àn détail dans les Pharmacies

1
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IMPORTATEUR

TapisseiieS
Ainei irai nés,

Anglaise
écossaises

----- Coir des rues-------

!']

OTTAWA

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince ux 

Huile, 
Etc.

ARTICLES

De Peintre en General

LE CANADA LUNDI 20 OCTOBRE 1890

CARTES PROFESSIONNELLES

GKO. MoLAURIN, L.L.B.
AVOUAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottaw

VAL1N * CODE
Av•>«•«!*, Solliciteur». Etc.

IHSJC K VAN, HUE SPARK 
vis-à-vis l’Hôtel Bucsell

J. S. JUDE B0UTH1EB, B. A. Se, 
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa

J, W. W. WARD
AVOCAT ETC

----  BUHBAH -

3i SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ottai
O’GARA MacTAVISH & VVYLI
AVOCATS SOLLICITEUR*. NOTAIRES.

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, 0 •
PRES DK L'HOTEL RDB8KL1.

Martin O'Gara, Q. C. D B. MacTavish Wm.Wvi

Db. R. Cheybieb.
276 Rue Dalhousie

Heures de Consultation io à 12 a. m., 2 à 5 
p. m., et 7 à 8 p. m.,

LFS DI ILLEUR3 
0U8LITES DE

Successeur de J 
U. Brown» à Cie 

B10 Russell
•ie Kir K NPARKS

T. G. Briffham
4 Vendre à bon March#

Portes chassis et ja'ouserie.bois -.irépar-, 
moulures, vitres peintes, huiles, peintures 
cuir et '"ournitures de chaussures chez 

K WOUDL4NI»,
38 ru» Besserer. près du liassin -lu Canni

Belcoart, MacCraien S Henderson
Avocats, H rw u ren rs. Notaire», K te,

ONTARIO ET OU EBE
OTTAWA

John J. MaeCrekeoN. A. Belcourt,
Geo. F. Henderson.

iTtWART, CHRYStER 4 G'JÜFBf'
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Supreme et le Panemei

Chambres ünioi, 14 rie Metealfe, Ottaw», Oil
F. H Chhtslvie Laon Stkwaht

LJ. Godfriy

W. lki r, Mc t an & Blanch# 1,
AVOCA TS

, MolJU-ltenrs, Agent* Part*m* > 
«aires. Notaire», etc, ete.

o >-4A Kue ) lg$n, OU: i
lS N PACK DD UVS8KLL)

W.H.Walker D. L.McLean. C.A.B.anti t

A. B. LTTSSIF1E
Avouais, Notaire, elc.

Bureau — 569 Rue Susse»
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent à prêter avec avantage spécial 

l’emprunteur.
A. ■. LU88IER B. A.

M. J. GORMAN, LL.B.,
<Svc(es<eur de L. A. Olivier)

vocal Solliciteur, Mo;aire, Eu,
—BUREAU—

Coin ,1e* Kue* Rideau et Nutwea
OTTAWA, 0*i

ARGENT A PRETER

CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL
directe entre V Ouest et tous les 

points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain
si que le Nouveau-Brunswick. 1» Nous 
v elle-Ecosse, l’Ile du Prince Edouard, le 
Cap Breton, les lies de la Madeleiae, 
Terreneuve et St Pierre.

Les trains <xp esa quittent 
alifax, tous les jours (dim 

et se rendent a destinât 
points, sans chang 
heures et 50 minutes.

Les trains express de 1’Intercolonial qu 
vont dans ces directions sont brillam
ment éclairés par l’électricité et chauffée par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beano up d’avantages, de confort et de sû
reté aux voyageur .

A tous les trains directs sont attachés 
chars réfectoire et dortoirs, nouveaux et élé
gants, de même que les chars-salons pour le

La Route

Montréal et 
anches exceptés) 

-us cestion de to 
de chars, en 27

On se rend par cette route à toutes les 
lions populaires de pêche et de bains du 
nada sur le parcours dt l’Intercolonial.

Canadiknnks-Evbopéennes 
Les passagers pour la Grande Bretagne o 

le Continent, quittant Montréal le jeud 
matin arriveront à temps pour prendre le 
vapeur d» la malle, le même soir à Rimons

DES PASSAGER* BT DBS MALLBS

, i
expéditeurs est appelée 

facilités offertes pour le 
la fleur et en général de toutes 

les marchandise» à destination des Provin
ces de l’Est et de Terreneuve, aussi pour 
l’exportation des grains et des produits ex
pédiés aux marchés de l’Europe 

Pour billets et

L’attention des 

transpo

ns concernant leiuformatioi 
t’adresser à 

E KING, agent des biUete,|
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTINGER, ~ 1 
Surintendant-Général

e passages

Bureau du Chemin de Fer, 
Moncton N. B. 18 Juin. 1890. }

MEDAILLE D’UB PARIS, 187h

W. BAKER & CO.’fc

l
K»t absolument jsur, mt 

c’eet soluble.

Pas a* Chimiquee
•ont rninlojrèa an m art, araUaa »
•»t pim a ms trois jmis ptm /un qm * 
c»r»„ Bi-langt arer 4e Itaiean, *•
Phe» kenoa*. sokt*mi mmim gm'u. —.
latmtm. Il est dtiiclew*, ■earriameiX 
rt fnrWUiu. Pauls à Doits*,

I autant Admira».a vonr I» maladr.
-1 -™ *■

i

S. md -AezjMiJü Epfci*.
v. BAKES * CO_IW,'f»ai.lUa

LE CANADA”
Journal Quotidien du soir

LA VALLEE DE L’OTTAWA
Journal Hebdomadaire à 16 pages

Direct*/ de la rédectioa ,...OaCAS McDonSLL

..............P. A. J. Votes

.................Flavikn MorrsTélecteur de ville.

BUREAUX . 414 et 416 Rue Sussex
OIT A W A., ONT.

Lnndl 20 Octobre 1880
AV LES PERSONNES QUI NE RECE

VRONT PAS LEUR JOURNAL RÉGU
LIÈREMENT SONT PRIÉES DE DON
NER AVIS SANS DÉLAI AU BUREAU 
DE L ADMINISTRATION.

ECHOS DUJOUR
C’est l’intention du comte de Paris de 

passer huit jours nu < nnada.

M. Théodule Ci îdin il a été élu président 
du nouveau club fons<v valeur de Montréal.

Les élections niüuu ipales en Belgique ont 
été favorables aux libéraux et socialis-

Cinq ministre IvU, vaux assisteront au
banquet donné à Montréal ce soir, à Sir 
Adolpne.

La révision du rccffiaement donne à la 
ville de New-York 
715 Ames.

Le colonel Herbert le successeur du 
général Middleton nous arrivera vers le 29
novembre. \

M. Mvesom M. Hoy-1, marcliaml dt buis 
de Bolicaygeon vient de recevoir la nômina 
tion conscrvati ice à South Victoria.

On dit que les Italiens de Montréal sc 
préparent à répondre à la manifestation îles 
Zonaves Pontificaux par

population de 1,710,

contre démons-

îl se peut que le fils du e de Russie
visite l’Amérique. Puisse-t-il en remporter 
de justes notions de la liberté et de saine
démocratie.

Le T. R. M. O’Connor a «té sacré évêque 
Tous les diocèses 

Dimanche prochain
de London, Ont., hier
étaient représentés.
Mgr l’archevêque Cleary recevra le pallium. 

Le G lob* fait appel aux libéraux pour 
qu’ils se préparent aux élections générales 
et demande des .‘ouacriptioni pour faciliter 
le perfectionnement de l’organisation du

La Patrik fait fort belle et bonne 
guerre aux organisateurs defi aquatrcu itiis- 
sement de samedi prochain. Les arsenaux 
du confrère sont riches en munitions et il 
en fait un cruel «*t b •!■• usage

L’Empire annonce que M. Ji 
secrétaire de ’ass •<*ion les equal rights 
de Montréal a déclaré U e m correspondant 
qu’il donnerait appui à Sir John Mac 

prochain»** élections fédérales.donal-l

On dit que l'industrie de le sardine de 
l’état du Maine est dans situation pros
père cette année. Lee é abliesements à Kust 
port travaillent tant q i"ils peuvent et la mise 
en salaison sera plus considérable que les 
années précédentes.

Lea messieurs Armour, les grands 
ehanéts de salaison de Chicago, disent juc 
par suite de la mise en vigueur du tarif 
MacKinley, ils auront à payer chaque année 
$250,000 de droits de douane, de plus que 
par le pqssé.

Quelqu'un ayant demandé à Sir 
Thompson, ministre delà justice, si MM. 
Dillon et O’Brien, qui

John

fui la justice an 
glaise, pourraient être arrêtés en venant au 
Canada, il a dit qu’il lui fallait étudier la 
question avant de pouvoir donner

Un anglais visitant St Louis Mo., fut si 
émerveillé de la supériorité du fer à cheval
fait Amérique, qu’il en commanda 
quantité assez grande pour remplir 
gon. Il l'expédia à Londres. C’est la pre
mière expédition de ce genre faite
gleterre.

Lb G lx)»* annonce que la série d'aseem 
blées publiques de Sir Richard Cartwright, 
qui commence ce soir à Renfrew, 
d’une autre série entreprise par M. Charlton 
qui parlera a Port Perry lundi prochain le 
27 de ce mois et a trois autres endroits dai s 
le cours de la semaine prochaine.

M. Erastus Wiman a commencé à expé
dier, de New-York, des pamphlets politi
ques à un grand nombre i’électeurs d’Onta
rio. Evidemment lorsque M. Wiman a 
promis de s’occuper activement des pro
chaines élections fédérales, il était décidé à 
tenir parole. Il est tout de même singulier 
que le parti de M. Laurier commence par 
faire de New-York, se held qua tert.

Sir Richard Cartwright commence ce soir 
à Renfrew, une série de cinq assemblées pu
bliques qu'il doit tenir cette semaine.

Lee discours prononcés par l ex-ministre 
des finances seront publiée in eu lensu dans 
le Glohk et seront acceptas comme la base 
du programme libéral-ontarien. On sait 
qu’il existe une différence assez prononcée 
entre les opinions politiques du chef de l’op
position et celles de son lieutenant.

Voici U texte du décret de cou vocation 
de» chambres à Paris, pour aujourd'hui, 20
octobre.
—Le Président de la République française, 
Vu l’article 2 de la loi constitutionnelle «lu 
lé juillet 1875,

Art 1er —Le Sénat et la Chambre des dé
putés sont convoquée en session extraordi
naire pour le 20 octobre 1890 

Art 2—Le
de la

dent du cou
guerre, et le ministre de l’intérieur 

chargée de l’exécution du présent dé -

minieti ••

FÏ à Fontainebleau le 4 octobre 1890

Par le président 
Le président dn 
nistre de la guerre.

Carnot
de la République, 
conseil des ministres, mi-

C. de Freycinet.
L» ministre de Tintériem

Cous tans. CONSUMPTION
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